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Pierre Buyoya a Paris pour défendre sa candidature a la téte de I'OIF

RFI, 05-09-2014 BuyoyaA : A«Faire de la Francophonie un espace da€™A©changes A©conomiquesA» Pierre Buyoya, an
prA©sident burundais, reprA©sentant spA©cial de I'Union africaine (UA) pour le Mali et le Sahel, candidat A la prA©sidence de
l&€™OIF (Organisation internationale de la Francophonie), est de passage A Paris A |'occasion de sa tournA©e europA©enne
est linvitA© de RFI. RFI : En novembre prochain, IA€™OIF A®lira son nouveau secrA®taire gA©nA©ral pour succA©der A A
La campagne des candidats a dJA©JA commencA®© depuis maintenant de nombreux mois. Vous Adtes de passage A Paris
dans le cadre prA©cisA©ment de cette candidature, Que reprA©sente pour vous la FrancophonieA ?

Pierre Buyoya :A La Francophonie, cA€™est une organisation qui groupe 77 Etats, 57 Etats membres et 20 Etats
observateurs. Ces derniAres annA®©es, elle est devenue une organisation internationale qui a sa place et qui a une forte
crA©dibilitA©, qui apporte sur le terrain une valeur ajoutA©e dans la rA©solution des conflits, la mA®©diation, la gestion des cris
et lA€™accompagnement des processus A©lectoraux. Mais aussi, bien sA»r, la Francophonie au dA©part, son identitA©, cag™
espace linguistique et culturel qui depuis longtemps, da€™abord A travers ce qua€™on appelait lAE™ACCT (Agence de coop
culturelle et technique), a dA©veloppA®© des programmes en matiAre d&€™A©ducation, en matiA're culturelle. CA€™est donc
organisation importante. Vous parlez de valeur ajoutA©e. Quelle sera la vA'tre A la tA2te de la FrancophonieA ? La
mienne, cA€™est |a€™expAOrience que ja€™ai acquise A la tAdte du Burundi A deux reprises. En temps que prA©sident de «
introduit des rA©formes fondamentales au cours de mon premier mandatA : &€ ™unitA©, la rA©conciliation, et ensuite la
dA©mocratisation. Au cours de mon deuxiA'me mandat, jaA€™ai nNA©gociA© la paix, A«A la€™accord dA€™ArushaA A», qui es
fondateur du Burundi moderne. JA€™ai par la suite servi la communautA®© internationale, particuliA rement 1a€™OIF, pendant
ans. JA€™ai portA© ses couleurs dans tous les coins de 1a€™Afrique, en tant qua€™envoyA© spA©cial pour IA€™observation
pour la mA®©diation, pour animer des colloques, des confA@rencesa€lJa€™ai dirigA© des AGtudes au sein de cette organisatic
au service de I&€™Union africaine, que je reprA©sente aujourda€™hui au Mali et au Sahel, mais que jA€™ai servi au Soudan e
da€™autres pays par le passA©. Vous avez |a€™expA©rience et vous avez la foi, est-ce cela que vous Adtre en train de dire,
Absolument. JA€™ai acquis une expACrience politique et diplomatique importante qui fait que je peux prA©tendre IA©gitimeme
diriger cette organisation que ja€™ai servie, et 0Al jA€™ai beaucoup da€™amis. La Francophonie, cA€™est A la fois une ins
politique, diplomatique, culturelle, qui travaille A la promotion du dA©veloppement, de la dA©maocratie, de 1&€™A©ducation. Si
quoi voudriez-vous mettre la€™accentA ? QUAE™est-ce qui doit A2tre, dans les futures annA©es, le plus importantA ? Da€™z¢
volontA© des chefs da€™Etat, A HanoA™ en 1997, la Francophonie est devenue une organisation politique, lA€™OIF. Et par le
travail inlassable de deux secrAGtaires gA©nAGraux, Boutros Boutros Ghali et le prA©sident Abdou Diouf, cette organisation a
acquis une crA©dibilitA®© remarquable. Mon ambition est de continuer cette A“uvre et de conforter lAR€™OIF dans son rA’le
da€™organisation internationale avec une valeur ajoutA©e. Mais la Francophonie (OIF) doit continuer A sa€™adapter aux
changements qua€™il y a dans le monde. Aujourda€™hui, ca€™est la mondialisation. Donc le monde est sans frontiA"res.
Aujourda€™ hui, pour . Aatre crA@dible, il faut sa€™attaquer aux prA©0ccupat|ons des pays, aux prA©occupat|0ns des populatio
surtout la dimension A©conom|que Je compte, si je suis AClu secrAGtaire gA©nA©raI appuyer sur cet aspectA : faire de la
Francophonie un espace da€™A©changes A©conomiques. Comme vient de le dA©montrer M.A Jacques Attali, la Francophon
pourrait A2tre un levier important de croissance dans les pays du Nord et du Sud, qui sont les pays membres. Enfin, la
Francophonie pourrait mieux faire ce qua€™elle fait jusqua€™A prA©sent en utilisant largement, massivement les nouvelles
technologies de la communication et de 1&€™information. Par exemple, en matiA re da€™A©ducation, sur le terrain, cela pour
changer la donne complA“tement. Vous avez AOtA© deux fois prA©sident du Burundi de 1987 A 1993 puis de 1996 A 2003.
Dans les deux cas, vous A?tes arrivA© au pouvoir A |1&€™occasion da&€™un coup da€™Etat. Cela na€™est-il pas gA2nant, voil
quand on brigue la tAdte de IA€™OIF, qui est une organisation dA©fendant les valeurs de la dA©mocratie prA©cisA©mentA ?
pas gA2nant parce que, je crois, cette faA§on da€™accA©der au pouvoir AGtait liA©e, aussi, aux circonstances de crise que
connaissait mon pays. Tous les pays qui ont connu des crises graves, comme celle du Burundi, ont connu ce genre de
situations. Je crois que ce qui est important pour un homme politique, ce na€™est pas comment il accA de au pouvoir, cA€™es
ce qua€™il fait du pouvoir. Je crois que mon bilan comme prA©sident du Burundi pendant les deux mandats est largement
positif. DA€™abord, ja&€™ai prouvA© mes capacitA©s de rA©formateur, mes capacitA©s de sa€™attaquer A des problA 'mes ¢
avaient minA®© jusque-IA la sociA©tA© burundaise, et jA€™ai pu leur donner une orientation. Aujourda€™hui, ce qui est impo
c'est de savoir comment un chef da&€™Etat quitte le pouvoir. A deux reprises, jA€™ai quittA© le pouvoir pacifiquement, IA©gale
En 1993, aprA’s les AGlections, ja€™ai remis le pouvoir au prA©sident dA©mocratiquement AClu et je suis parti. En 2003, ja€T
le pouvoir A celui qui AGtait mon vice-prA©sident, comme le prA©voyait Ia€™accord dA€™Arusha, et je suis parti. Alors aujou
vous regardez autour de vous, le grand problA"'me en Afrique, ce na€™est pas comment on accA’de au pouvoir, cA€™est
comment on quitte le pouvoir. EtIA | je pense que mon cas A®©tait un cas exemplaire. Par FrA©dACric RiviA're
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